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MOUVEMENS, 


ORDRES  ET  SIGNAUX 

Qui  feront  ' olfervés  par  ïEfcadre  commandée  par 


Monfieur  de  Tronjoly  ,  Capitaine  de  VaijJ'c 


eau . 


.  0  E  s  fignaux  de  l’Efcadre  feront  faits  avec  dix  pavillons  dif- 

férens  ,  qui  feront  préfentésdeux  à  deux,  fans  être  aflujettis 
#  iy  à  aucune  place  déterminée.  Les  pavillons  feront  prélenîés 
1  partout  où  le  générai  les  trouvera  bien  placés,  foit  à  la  tête 

3*  des  mâts ,  foit  au  bout  des  vergues  ,  à  la  même  drille,  ou  en 

fin  à  des  mâts  duférçns. 

L  a  feule  choie  à  remarquer  de  la  part  des  Vaiffeaux ,  fera  l’éléva¬ 
tion  relative  des  pavillons  :  le  plus  élevé  indiquera  la  colonne  du  tableau 
de  fignaux ,  où  il  eft  peint  &  marqué  fupérieurs. 

L  e  moins  élevé  fera  pris  fur  le  tableau  parmi  les  pavillons  peints  à 
la  marge,  qui  feront  intitulés,  pavillons  inférieurs.  La  café  correlpon- 
dante  aux  deux  pavillons  du  tableau  ,  indiquera  l’ordre  du  général , 
le  numéro  inféré  dans  cette  café  ,  renverra  au  détail  de  l’ordre  donné. 

L  e  pavillon  placé  à  la  tête  du  grand  mât ,  fera  réputé  plus  élevé  que 
celui  qui  efi:  à  la  tête  du  mât  de  mifaine  ,  quand  même  les  deux  mâts  fe 
trouveroient  égaux  en  élévation  :  on  excepte  les  cas  de  briiure. 

S  I  le  général  met  en  même  tems  trois  pavillons ,  un  à  chaque  tête  de 
mât ,  celui  du  grand  mât  fera  feul  réputé  fupérieur ,  &  il  fe  combinera 
avec  les  deux  autres  inférieurs,  foit  qu’ils  fe  trouvent  de  même  couleur. 
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foit  qu’ils  foient  autres  :  dans  ce  dernier  cas ,  le  pavillon  fupérieur  fera 
relatif  à  deux  ordres. 

Mais  fi  le  général  préfentoit  en  même  tems  quatre  pavillons  ,  ou 
d’avantage  ,  en  les  montrant  deux  à  deux  à  chaque  mât,  alors  les  pavil¬ 
lons  placés  à  difrérens  mâts,  n’auront  aucune  relation  entr’eux;  on  pren¬ 
dra  feulement  fur  le  tableau  la  café  correfpondante  aux  deux  pavillons 
de  chaque  mât ,  &  on  y  trouvera  l’ordre  du  général. 

L  E  tableau  qui  contient  dix  pavillons  fupérieurs  &  dix  inférieurs  , 
n’étant  pas  allés  étendu  pour  renfermer  tous  les  articles  que  l’on  a  befoin 
de  fignaler;on  en  étendra  l’ufage  en  employant  des  flammes  placées  à  tê¬ 
te  des  mâts  &  qui  auront  une  certaine  valeur ,  ces  flammes  paroîîront 
toujours  en  même  tems  que  les  pavillons.  On  ajoutera  enfemble  la  va¬ 
leur  de  la  flamme  &C  le  nombre  de  la  café  indiquée  par  la  correfpon- 
ce  des  pavillons  ,  &  on  aura  tout  de  fuite  l’article  fignalé;  il  n’y  aura 
qu’à  le  chercher  dans  le  cahier  des  flgnaux. 

S  j  on  veut,  par  exemple,  fignaler  l’article  160  qui  n’eftpas  conte¬ 
nu  dans  le  tableau  de  flgnaux  ,  on  ajoutera  la  flamme  dont  la  valeur  efl: 
de  cent ,  aux  deux  pavillons  qui  indiquent  la  café  éo.eme  &  on  aura 
tout  de  fuite  l’article  cent  foixante  flgnalé. 

Lorsque  le  général  amènera  un  de  fes  pavillons,  l’Efcadre  fera 
avertie  que  le  moment  d’exécuter  l’ordre  du  général ,  n’efl:  pas  éloi¬ 
gné  ;  en  général  le  moment  précis  de  commencer;  l’exécution  de  l’ordre, 
fera  m  arqué  par  lafuppreffion  de  tous  les  pavillons  à  bord  du  général. 

O  N  excepte  cependant  tous  les  cas ,  où  l’Elcadre  fera  rangée  fur 
une  ligne  droite,  foit  que  les  Vaiffeauxfe  préfentent  les  côtés ,  ou  qu’ils 
parCourrent  la  même  ligne;  dans  tous  ces  cas  le  moment  précis  d’exé¬ 
cution  fera  marqué  par  la  fuppreflion  de  tous  les  pavillons  à  bord  de  la 
Frégate  de  répétition  du  général. 

Dans  l’ordre  de  bataille  ou  autre  en  ligne  droite,  le  Général  mar¬ 
quera  plus  particulièrement,  s’il  le  juge  àpropos,  l’inflant  précis  d’exé¬ 
cuter  l’ordre  donné  ,  en  tirant  un  coup  de  canon. 

Réglé  générale  :  toutes  les  fois  que  le  général  déflgnera  un  bâ¬ 
timent  particulier,  le  fignal  qui  l’uivra  immédiatement ,  deviendra  par- 
culier  à  ce  feul  Vaifîeau. 

Exception  à  la  régie  générale  des  pavillons. 

Les  dix  pavillons  préfentés  un  à  un,  ferviront à  faire  connoître 
les  chofes  écrites  derrière  les  pavillons;  iî  le  pavillon  qui  paroit  annon- 
çoit  la  terre,  celui  qui  paroîtra  immédiatement  après, fera  connoître  le 
lieu  qu’on  apperçoit  fur  la  côte ,  &:  ceflera  dès  lors  de  défigner  ce 
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qu’il  eut  marqué  en  paroiflant  leul ,  ou  fans  avoir  été  précédé  du  li¬ 
gnai  de  terre. 

Signaux  d'aires  de  vent. 

L  e  tableau  d’aires  de  vent  fera  formé  par  la  correfpondance  de  lix 
pavillons  fupérieurs,  &  de  lix  inférieurs.  Ces  pavillons  feront  préfen- 
tés  deux  à  deux  ,  de  la  café  correfpondante  contiendra  Faire  de  vent 
fignalé. 

Signaux  pour  les  faujjes  routes . 

L  E  Général  ayant  annoncé  à  l’Efcadre  qu’il  fera  des  faulfes  rou¬ 
tes  pendant  la  nuit,  &  qu’il  vales  diefer ;  il  fe  fervirade  huit  pavillons, 
quipréfentés  deux  à  deux ,  feront  connoître  les  faillies  routes  dans  l’or¬ 
dre  qui  fuit.  On  aura  un  foin  tout  particulier  de  les  écrire  ,  à  mefure 
qu’elles  feront  diétées  ;  ce  qui  fe  fait  ordinairement  au  coucher  du 
foleil. 

L  E  pavillon  fupérieur  fera  connoître  l’aire  de  vent  de  la  route ,  & 
le  pavillon  inferieur,  la  quantité  de  demi-heures  que  l’Efcadre  courra 
à  chaque  aire  de  vent,  ce  quilera  marqué  par  la  café  qui  correfpond  à 
ce  s  deux  pavillons.  Les  aires  de  vent  du  premier  quartier  de  la  boiuTo- 
le  ,  feront  délignés  par  deux  pavillons  feulement. 

L  e  fécond  quartier  de  FEU  au  Sud ,  fera  défigné  par  une  flamme 
blanche. 

L  e  troilieme  quartier  du  Sud  à  l’Ouefl  ,  fera  indiqué  par  une  .flam¬ 
me  rouge. 

L  E  quatrième  quartier  de  l’Ouefl  au  Nord ,  fera  déligné  par  ime 
flamme  bleue. 

Injiructions  relatives  aux  mouvemens  &  au  bon  ordre . 

Article  premier. 

L’ordre  de  marche  fur  deux  colonnes  raflemblant  plus  qu’au¬ 
cun  autre  les  VailTeaux,  les  met  plus  à  portée  d’obferver  lesfignaux  , 
&  de  pafler  plus  promptement  à  l’ordre  de  bataille  ,  ce  fera  donc  prin¬ 
cipalement  fur  cet  ordre  que  marchera  l’Efcadre. 

1. 

Pour  donner  à  cet  ordre  de  marche  toute  la  régularité  dont  il 
efl  fufceptible  ,  il  y  a  des  conditions  à  obferver.  i.  Il  faut  que  tous  les 
VailTeaux  marchent  exactement  dans  les  eaux  de  leurs  chefs  de  file  à  la 
diflance  prefcriîe  par  le  Général.  2.  Que  les  Chefs  des  deux  colonnes 
étant  placés  bien  exactement  par  le  travers  les  uns  des  autres ,  ils  relè¬ 
vent  dans  cette  pofition  le  ferre  file  de  l’autre  colonne ,  à  deux  rhiimbs 
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de  vent  de  la  route  que  fait  l’Efcade.  3.  Que  les  ferres  files  des  colonnes 
étant  exaftement  dans  les  eaux  de  leur  colonne, fe  tiennent  en  même 
tems  par  le  travers  des  ferres  files  de  l’autre  colonne. 

3*. 

L’Escadre  devant  être  toujours  en  bon  ordre  dès  qu’elle  efl 
fous  voile,  tous  les  Vaiffeaux  obferveront  de  fe  ranger  d’abord  con¬ 
formément  au  tableau  donné  des  deux  colonnes  ,  avant  même  qu’on 
faffe  le  fignal  de  s’établir  dans  l’ordre  exa&  de  deux  colonnes  ;  chacun 
devant  s’abftenir  de  paffer  devant  fon  Chef  de  Divif  on  qui  réglera  fa 
voilure  fur  celle  du  Commandant ,  qui  avertit  ici,  qu’il  réglera  lui-mê¬ 
me  la  fienne  lur  les  moins  bons  voiliers  ;  marquant  d’ailleurs  ordinaire¬ 
ment  fa  manœuvre  pendant  la  nuit ,  par  celle  qu’il  fera  au  foleil  cou¬ 
chant.  Cependant  fi  le  Chef  de  Divif  on  par  la  mauvaife  qualité  de  fon 
Vaiffeau  ou  d’autres  raifons,  ne  peut  pas  conferver  fon  pofte  ;  les  Vaif¬ 
feaux  de  fa  Divif  on  doivent  toujours  occuper  celui  qui  leur  cf  affi- 
gné  conformément  à  l’ordre  de  marche  qui  fubffte>en  laifant  toujours 
la  place  que  doit  occuper  le  Chef  de  Divif  on. 

4* 

Les  évolutions  à  exécuter  exigeant  très-fouvent  que  chacune  des 
colonnes  faffe  un  mouvement  différent  dont  le  Général  ne  peut  plus 
marquer  tous  les  tems ,  il  fera  connoître  au  Commandant  de  l’autre  Di¬ 
vif  on  qu’il  le)  charge  perfonnellement  des  fgnaux  qui  regardent  les 
manœuvres  de  fa  Divif  on. 

5- 

Quand  l’Efcadre  mettra  en  panne,  s’il  y  a  quelque  Vaifleau  qui  ne 
foit  pas  à  fon  pofle  ,  il  profitera  de  cette  occaf  on  pour  fe  rallier,  fans 
obliger  le  Général  d’arriver  fur  lui  ou  de  diminuer  de  voile  pour  l’at¬ 
tendre. 

6. 

L  A  voilure  du  Général  ne  doit  pas  régler  celle  des  autres  Vaiffeaux; 
ainf  ,  lorfque  le  Général  a  les  ris  pris  ,  ou  les  perroquets  ferrés ,  f  les 
Vaifleaux  peuvent  avoir  les  ris  largues  ,  &  les  perroquets  dehors,  & 
qu’ils  leurs  foient  néceffaires  pour  garder  &  prendre  leur  poft e ,  ils 
doivent  les  porter. 


7- 

O  N  avertit  que  lorfque  dans  l’explication  d’une  évolution  > 
on  fe  fert  de  cette  expreff  on ,  forcer  de  voiles ,  on  entend  que  c’efl  fe 
borner  à  faire  toute  celle  qui  peut  donner  au  Vaifleau  la  viteffe  nécef- 


Instructions  relatives  aux  Monvemens  &  au  bon  ordre,  y 
faire  pour  exécuter  régulièrement  le  mouvement,  &  conferver  Tordre. 

8. 

E  N  général, tous  les  VaifTeaux  de  TEfcadre  ne  paieront  pointau  vent 
de  ceux  qui  doivent  les  précéder  dans  les  ordres  démarché  ,ou  de  ba¬ 
taille  :  ils  auront  au  contraire  toujours  attention  à  arriver  ,  autant  qu’il 
fera  nécefiaire  ,  pour  faciliter  les  mouvemens  de  ceux-ci ,  &  plus  par¬ 
ticulièrement  encore,  de  ceux  auxquels  le  Général  aura  fait  un  com¬ 
mandement.  Neanmoins,  il  eft  expreffement  recommandé  aiux  Capi¬ 
taines  de  ne  point  héfiter  à  doubler  fous  le  vent  les  VaifTeaux  qui  les 
precedent,  11  ceux-ci  ne  gardent  point  leurs  polies ,  en  obfervant  de  laif- 
fer  leur  intervalle  preicrit. 

9- 

Q  y  A  N  D  le  Général  fait  quelque  commandement  à  un  \  aüTeau, 
ceux  qui  fe  trouvent  fur  fa  route  doivent  manœuvrer  de  façon  à  en  fa- 
verifer  l’exécution ,  quand  même  ils  devroient  pour  cela  quitter  leur 
p  :  fie.  Ceci  eff  dit  principalement  pour  laiiier  palier  les  VaifTeaux  de 
cbaife  ,  ou  ceux  qui  vont  parler  au  Général. 


10. 

Lorsqu’un  VaiiTeau  fait  chapelle ,  il  doit  prendre  les  amures  à 
l'autre  bord  le  plus  promptement  qu’il  eilpoilible,  ÔL  s’eiever  pour  ne 
pas  troubler  la  ligne. 

11. 

Tout  VaiiTeau  qui  perd  les  eaux  de  la  ligne  de  bataille  ,  en  tom¬ 
bant  fous  le  vent  ou  manquant  à  virer  ,  doit  aller  prendre  Ion  pofte 
derrière  le  ferre  file  de  TEfcadre  ou  de  fa  Diviiion  ,  à  moins  qu’ils  ne 
reçoive  un  ordre  de  ralliement,  &  dans  ce  dernier  cas  les  autres  Vaif¬ 
feaux  faciliteront  fa  manoeuvre. 

IL. 

Dans  tous  les  ordres  de  marche ,  il  eff  expreffement  récom- 
mande  aux  VaifTeaux  de  fe  tenir  à  un  demi-cable  de  diflance  les  uns 
des  autres,  à  moins  que  le  Général  ait  ordonné  d’autres  diflances  par 
un  iignal  particulier. 


Quand  TEfcadre  fera  en  ligne  ou  en  marche  au  plus  près  du  vent, 
les  VaifTeaux  feront  très-attentifs  à  fe  tenir  exactement  dans  les  eaux 


Ç  Instructions  relatives  aux  Mouvemens  &  au  hon  ordre . 
de  leurs  Chefs  de  file  *  &  jamais  au  vent. 

J4\ 

Dans  les  ordres  de  marche  fur  la  ligne  du  plus  près,  largue  ou  vent 
arriére,  l’attention  principale  efi  de  ne  pas  dépafier  le  relèvement  du 
Général  dans  la  ligne  de  bataille. 

x5- 

Lorsque  l’Efcadre  établie  dans  un  des  ordres  de  marche  vire  de 
bord  tout  à  la  fois  ,  il  feroit  à  defirer  pour  la  précifion  de  l’évolution, 
que  les  Vaifleaux  puflent  Envojere n  même  tems  ;  mais  comme  dans  ce 
mouvement  commun  il  y  auroit  à  craindre  que  les  Vaifleaux  ne  s’abor- 
daflenî, aucun  d’eux  ne  donnera  vent  devant,  avant  le  Vaifieau  dont 
il  lera  immédiatement  fuivi. 

1 6. 

D  E  même  lorfque  l’Efcadre  courant  en  échiquier  ,  le  Général  vou¬ 
dra  rétablir  l’ordre  en  virant  une  fécondé  fois ,  chaque  Vaifieau  de  la 
ligne  obfervera  de  ne  virer,  que  lorfque  le  mouvement  de  celui 
qui  lui  refie  immédiatement  au  vent ,  fera  déterminé. 

17-  . 

Dans  une  évolution  oii  tous  les  Vaifleaux  de  la  ligne  doivent 
arriver  en  même  tems,  ceux  de  l’avant  auront  attention  de  n’arriver 
qu’aprèsles  Vaifleaux  qui  les  fui  vent,  afin  d’éviter  les  abordages. 

18. 

Lorsqu’ on  vire  lof  pour  lof  par  la  contremarche,  l’objet  ca¬ 
pital  efi  de  fe  trouver  à  fon  pofie  après  l’exécution  du  mouvement , 
d’ou  il  réfuîte  ;  qu’il  ne  faut  pas  parcourir  les  mêmes  eaux  que  fon  Chef 
de  file  à  moins  que  les  viîefles  ne  foient  parfaitement  égales,  ce  qui  efi: 
très-rare. 

19. 

Quand  l’Efcadre  vire  par  la  contremarche  vent  devant,  les  Vaif- 
feaux  doivent  être  très-attentifs  à  virer  exactement  dans  les  eaux  de 
leurs  Chefs  de  file  fans  alonger  la  ligne  :  d’oii  il  fuit  qu’il  ne  faut  pas  at¬ 
tendre,  que  le  Matelot  de  l’avant  foit  établi  à  l’autre  bord  pour  don¬ 
ner  vent  devant  foi-même.  On  obfervera  qu’il  y  a  moins  d’inconvé¬ 
nient  à  virer  un  peu  fous  le  vent  de  fon  Chef  de  file ,  qu’à  fe  trouver 
SU  vent  après  être  viré,  parcequ’alors  ce  manque  efi  particulier  à  ce 
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feul  VaiiTeau  ,  6c  qu’il  n’influe  pas  fur  le  refie  de  la  ligne. 

20. 

L’ordre  ayant  été  troublé  par  le  calme,  le  changement  de  vent 
ou  autre  eau  Te, fi  le  Général  ordonne  un  ordre  démarché  quelconcue, 
chaque  Vaiffeau  ira  chercher  par  le  chemin  le  plus  court,  autant  qu’il 
fera  pofîible  ,  les  eaux  de  fon  Chef  de  file.  On  excepte  particulière¬ 
ment  tous  les  cas,  où  le  Chef  de  file  feroit  extrêmement  éloigné  de  fon 
polie  ;  alors  le  Matelot  doit  lui  laiffer  fa  place  6c  fe  former. 

II. 

Tous  les  Vaifîeaux  auront  toujours  les  perroquets  grées,  au  moins 
à  la  point  du  jour  quand  le  tems  le  permettra  ;  ils  auront  au/îiles  ris 
largues ,  6c  s’ils  vont  bien, ils  cargueront  plutôt  des  voiles  que  de  pren¬ 
dre  des  ris ,  afin  d’être  toujours  parés  à  exécuter  les  différens  ordres  que 
le  Général  pourra  leurs  donner. 

22. 

Lorsqu’un  Vaiffeau  fera  des  fîgnaux  qui  ne  feront  pas  appercus, 
foit  par  le  grand  éloignement  ou  quelqu’autre  caufe,  les  Vaifîeaux  qui 
feront  entre  lui  6c  le  Général  ,  les  répéteront  fucceffîvement ,  6c  ils 
feront  connoître  le  Vaiffeau  qui  a  fait  le  fignal. 

O  N  ne  gardera  les  pavillons  d’un  fignal  qu’autant  de  tems  qu’il  en. 
faut  pour  qu’ils  loient  bien  vu;  6c  des  qu’on  en  fera  alluré,  on  les 
amènera. 

*4- 

Quand  le  Général  mettra  fon  pavillon  de  commandement,  tous 
les  Vaifîeaux  de  l’Eicadre  mettront  leur  pavillon  de  diflindion  6c  leurs 
flammes. 

Quand  le  Général  amènera  fon  pavillon  de  commandement , 
tous  les  VaifTeaux  amèneront  leurs  marques  de  dillindion. 

25- 

Chaque  Vaiffeau  aura  une  bouée  de  faùvetage  toujours  prête 
fur  fa  dunette,  afin  qu’elle  puiffe  être  jettée  fur  le  champ,  en  cas  qu’un 
homme  tombe  à  la  mer.  On  aura  aufti  un  pavillon  rouge  prêt  à  être  bif¬ 
fé  à  la  vergue  d’artimon,  pour  avertir  les  Vaifîeaux  de  l’arrière  de  cet 
accident;  6c  ©n  y  ajoutera  un  coup  de  canon  le  plutôt  qu’il  fera  poflible 

2  6. 

À  u  c  u  N  Vaiffeau  n’enverra  à terre,  ni  a  bord  d’un  Vaiffeau  qui  n’efl 


8  Instruction $  relatives  aux  Mouvemens  &  au  bon  ordre, 
pas  de  l’Efcadre ,  fans  la  permiffion  du  Général. 

XT'  , 

Quand  on  enverra  à  terre  en  pays  etranger ,  il  y  aura  toujours 
un  Officier  dans  les  Canots. 

z8. 

Les  Vaiffeaux  de  l’Efcadre  obferveront  le  moment  où  le  Général 
fera  battre  &  relever  la  garde  pour  s’y  conformer  ;  il  convient  pour 
la  commodité  du  fervice  que  la  garde  foit  relevée  au  changement  de 
quart  de  midi. 

2Q. 

O  n  obfervera  dans  les  rades  qu’il  y  ait  toujours  un  batiment  a  ra¬ 
mes  à  bord  des  VaiiÉfcux  pour  aller  à  l’ordre  ,  &pour  les  cas  de  fervi¬ 
ce  &  accidents  impfevus. 

3°- 

Outre  l’Officier  de  garde  ,  il  y  aura  toujours  dans  les  Vaiffeaux 
un  Officier  pour  aller  à  l’ordre,  &  pour  s’embarquer  dans  les  canots 
6c  chaloupes. 

31- 

L  A  dianne  fe  battra  à  la  pointe  du  jour  dans  tous  les  Vaiffeaux  de 
1  ’Efcadre  ,  &  la  retraite  à  l’entrée  de  la  nuit. 

A  us  sitôt  après  la  retraite  battue,  on  ne  laiffera  naviguer  aucun 
canot  dans  la  rade  fans  le  héler. 

«  31. 

Lors  q’  une  chaloupe  ou  un  canot  fe  trouvera  en  danger ,  il  en 
fera  le  lignai  par  un  pavillon  blanc  au  haut  de  fon  mat. 

Les  Vaiffeaux  les  plus  à  portée ,  y  enverront  du  fecours  le  plus 
promptement  poiiible. 

Des  Signaux  purement  numéraires . 

Ces  fignaux  ne  différeront  en  rien  des  autres  qui  font  déjà  par 
eux-même  numéraires  ,  comme  on  peut  le  voir  :  ils  feront  par  confé- 
quent  faits  par  la  combinaifon  de  deux  pavillons,  l’un  fupérieur  &  l’au¬ 
tre  inférieur  ;  mais  on  ne  fera  attention  qu’au  nombre  qui  eff  inieré 
dans  la  café  correfpondante  à  ces  deux  pavillons  ,  fans  avoir  aucun 
égard  à  ce  qui  eft  écrit;  &  il  n’y  aura  point  d’équivoques  ,fi  ce  lignai 
purement  numéraire  ne  fe  fait  que  dans  les  cas  où  il  eff  prêtent,  c  eff-a 
dire  immédiatement  après  un  autre  lignai ,  à  la  fuite  duquel  il  elt  tou¬ 
jours 
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jours  dit  :  le  fignal purement  numéraire ,  paroîtra  en  même  tems  ou  immédia¬ 
tement  apres. 

Par  exemple  :  qu’un  Vaiffeau  découvre  des  voiles;  il  commence 
par  en  faire  le  fignalen  fai  fan  t  paroître  deux  pavillons  qui  indiquent 
la  café  oii  il  eft  dit  :  avertir  que  Von  découvre  des  voiles.  Après  avoir  fi- 
gnalé  l’aire  de  vent  où  il  les  découvre,  il  fera  paroître  tout  de  fuite  deux 
autres  pavillons  ,  qui  feront  uniquement  faits  pour  défigner  le  nombre 
de  voiles  qu’il  découvre.  Si  par  exemple  il  voit  dix  bâtimens ,  après  le 
fignal  d'aire  de  vent ,  il  mettra  pour  pavillon  fupérieur  le  premier  de 
la  colonne  fupérieure ,  &  pour  inférieur  le  dernier  de  la  colonne  infé- 
rieure;la  café  quicorrefpond  aces  pavillons  contient  le  nombre  dix,  &c 
c’eft  ce  feul  nombre  au  quel  on  doit  faire  attention  ,  fans  avoir  égard 
à  ce  qui  eft  écrit  dans  cette  café. 

Obfervations  fur  les  Signaux  que  les  Vai  féaux  particuliers  de  l'Ef- 
cadre  auront  à  faire. 

Comme  les  Vaiffeaux-  particuliers  de  l’Efcadre  n’ont  pas  tous  les 
pavillons néceiTaires  pour  faire  les  fignaux  purement  numéraires,  ils 
pourront  y  fuppléer,  pour  fignaler  les  foixanîe  premiers  nombres,  en 
faifant  ufage  de  la  méthode  fuivante. 

Les  fix  premiers  pavillons  en  allant  de  gauche  à  droite  dans  la  co¬ 
lonne  fupérieure  ,  feront  ceux  que  les  Vaiffeaux  particuliers  ont  pour 
faire  les  fignaux  :  quant  aux  pavillons  inférieurs ,  ceux  qu’ils  ont  feront 
placés  de  deux  en  deux  ,  excepté  les  deux  premiers  qui  fe  fùivront 
comme  dans  la  colonne  fupérieure.  Ainfi  le  troifierne,ie  cinquième,  le 
feptieme&  le  neuvième  pavillon  inférieurs,  feront  du  nombre  de  ceux 
que  les  Vaiffeaux  particuliers  n’ont  pas;  &les  autres  intermédiaires,  fe¬ 
ront  de  ceux  qu’ils  ont. 

Actuelle  M  en  t  pour  fignaler  un  des  nombres  depuis  1  juf- 
qu’à  60,  pour  le  concours  du  quel  il  faille  faire  paroître  pour  pavillon 
inférieur  un  de  ceux  qu’ils  n’ont  pas  ,  ils  mettront  pour  pavillon  infé¬ 
rieur  celui  qui  dans  cette  même  colonne,  eff  immédiatement  audeffus  de 
celui  qui  devroit  paroître  ,  &  ils  ajouteront  un  coup  de  canon,  qui  fer- 
vira  à  faire  connoitre  ,  qu’il  faut  prendre  pour  pavillon  inférieur,  le 
pavillon  qui  fe  trouve  dans  la  colonne  des  inférieurs  ,  immédiatement 
audelibus  de  celui  qui  paroît ,  dans  le  moment  du  fignal. 

O  N  fuppofe  ,  par  exemple  ,  qu’on  ait  à  fignaler  un  nombre,  pour 
le  concours  du’  quel  il  faille  pour  pavillon  inferieur,  le  cinquième  pa¬ 
villon  delà  colonne.  Comme  le  bâtiment  particulier  n’a  pas  ce  pavillon, 
il  mettra  le  quatrième  papillon,  oc  ajoutera  un  coup  de  canon,  pour 
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avertir  que  ce  pavillon  qui  paroît  pour  inférieur,  tient  lieu  du  cinquiè¬ 
me  qu’il  n’a  pas. 

S  i  on  vouloit  que  tous  les  bâtimens  particuliers  puffent  fignaler  les 
cent  premiers  nombres ,  ils  pourroient  faire  ufage  d’une  flamme  qui 
placée  au  bout  d’une  vergue,  auroit  la  valeur  de  40,  qui  ajoutée  avec 
le  nombre  foixante  qu’ils  peuvent  déjà  fignaler ,  donneroit  le  nombre 
de  cent. 
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Évolutions  &  mouvemens  généraux . 


Article  premier. 

I aire  mettre  IE fcadre  en  ordre  de  marche  fur  deux  colonnes ,  celle  du  Géné¬ 
ral  au  vent  >  ou  à  droite ,  fi  on  ejl  vent  arriéré. 

Les  deux  Chefs  de  Divifion  fe  placeront  foit  fur  des  lignes  paraleî- 
les  au  plus  près,fi  on  efl  au  plusprès,foit  fur  d’autres  lignes  que  parcour- 
roit  l’Efcadre  ;de  façon  à  fe  trouver  tous  les  deux  fur  la  perpendiculaire 
delà  route,  c’efl-à-dire,par  le  travers  de  VaifTeauà  Vaifleau;  les  autres 
VaifTeaux  fe  tiendront  exa&ement  dans  les  eaux  de  leurs  Chefs  de  file  , 
à  la  diflance  ordonnée. 

Z. 

Faire  paffer  V EJ cadre  de  V  ordre  démarché  Jur  deux  colonnes  au  plus  près  du 
vent ,  à  F  ordre  de  bataille  de  même  bord ,  la  colonne  du  Général  fai- 
fant  V avant  garde. 

L  A  colonne  de  fous  le  vent  fera  très-peu  de  voiles  ,  la  colonne  du 
vent  arrivera  en  dépendant  pour  mettre  dans  fes  eaux  la  colonne  de 
fous  le  vent,  &;  alors  revenir  au  lof  tout  en  même  tems. 

Faire  paffer  F E fcadre  de  l'ordre  de  marche  fur  deux  colonnes  au  plus  pris 
du  vent  i  à  V ordre  de  bataille  de  même  bord ,  la  colonne  du  Général  fai - 
fant  F arriéré  garde. 

L  A  Golonne  de  fous  le  vent  continuera  fa  route  en  forçant  de  voi¬ 
les  ,  la  colonne  du  vent  arrivera  en  dépendant  pour  gagner  les  eaux 
de  l’autre  colonne ,  &  alors  revenir  au  iof  tout  en  même  tems. 

4* 

Faire  paffer  F  E  fcadre  de  V  ordre  de  marche  fur  deux  colonnes  au  plus  pris  du 
vent ,  à  F  ordre  de  bataille  de  F  autre  bord ,  la  colonne  du  Général  fai- 
fant  lavant  garde. 

L  e  Chef  de  file  de  la  colonne  du  vent  mettra  à  l’autre  bord  ,  &  les 
VaifTeaux  de  fa  colonne  vireront  dans  fes  eaux  par  la  contre-marche; 
la  colonne  de  fous  le  vent  continuera  fa  route  ,  &  lorfque  le  Chef  de 
file  de  cette  colonne  pourra  virer  dans  les  eaux  de  la  colonne  du  vent;, 
il  mettra  à  l’autre  bord  iuivi  de  fa  colonne  qui  virera  dans  fes  eaux  par 
la  contre-marche. 

B  ij 


Faire  pajfer  VEfeadre  de  P  ordre  démarché  fur  deux  colonnes  au  plus  près  du 
vent  5  à  tordre  de  bataille  de  t autre  bord ,  la  colonne  du  Général  fai* 
faut  t  arriéré  garde. 

L  A  colonne  du  vent  mettra  en  panne  ;  la  colonne  de  fous  le  vent 
continuera  fa  route,  &  fon  Chef  de  file  virera  de  bord,  lorfqu’il  pour¬ 
ra  paffer  au  vent  du  premier  Vaiffeau  de  la  colonne  qui  eft  en  panne, 
il  fera  fuivi  de  fa  colonne  qui  virera  dans  feseaux  par  la  contre-marche: 
le  premier  Vaiffeau  de  la  colonne  en  panne  fera  fervir  quand  il  p-oiirra 
virer  dans  les  eaux  de  la  colonne  qui  a  paffée  au  vent.  11  fera  fuivi  de 
fa  colonne  qui  virera  auifi  dans  les  eaux  par  la  contre-marche. 

6. 

VEfeadre  étant  en  bataille  ,  la  faire  paffer  d  tordre  de  marche  fur  deux 
colonnes  au  plus  près  du  vent  ,  la  colonne  du  Général  au  vent. 

L’ A  V  A  N  t-Ga  r  d  e  continuera  fa  route  à  très-petites  voiles,&  1  "ar¬ 
riéré  garde  arrivera  en  dépendant  pour  fe  former  fous  le  vent,  &  quand 
le  Chef  de  file  de  cette  colonne  fera  parvenu  par  le  travers  de  celui  de 
la  colonne  du  vent,tous  les  Vaifîeaux  reviendront  au  lof  en  même  tems. 

7- 

VEfeadre  étant  en  bataille  ,  la  faire  pajfer  d  l'ordre,  de  marche  fur  deux 
colonnes  au  plus  près  du  vent>  la  colonne  du  Général  fous  le  vent. 

L’ A  v  A  N  t-G  aide  arrivera  tout  en  même  tems  fur  la  perpendi¬ 
culaire  de  la  route ,  tandis  que  Tarriere  garde  continuera  fa  route,& 
lorfqu’elle  fera  parvenue  par  le  travers  de  la  colonne  de  fous  le  vent, 
elle  reviendra  au  lof  tout  en  meme  tems. 

s. 


L'E f cadre  étant  en  bataille  ,  la  faire  pajfer  à  l’ordre  de  marche  fur  deux  co- 
lonnes  de  t  autre  bord. 

L*  A  v  A  N  t-G  A  R  d  e  virera  de  bord  par  la  contre-marche;leChe£ 
de  file  de  l’arriere  garde  donnera  vent  devant,quandil  fe  trouvera  par 
le  travers  du  premier  Vaiffeau  de  la  colonne  du  vent,  il  fera  fuivi  de 
fa  colonne. 


Changer  la  colonne  qui  e(l  au  vent ,  avec  celle  qui  ejl  fous  le  vent. 

L  A  colonne  de  fous  le  vent  virera  de  bord  tout  en  meme  tems  ,  Sc 
courra  en  échiquier,pour  gagner  les  eaux  de  la  colonne  qui  eft  au  vent 
pour  virer  alors  une  fécondé  fois  tout  enfemble3alars  la  colonne  qui  etoit 
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au  vent  arrivera  tout  enfemblefvir  la  perpendiculaire  de  la  route,&quan  d 
elle  fera  à  la  diltance  requile ,  elle  reviendra  au  lof  tout  en  même  tems. 

10. 

Faire  pajfer  tEfcadre  à  tordre,  de  marche  fur  deux  colonnes  vent  arriéré 

ou  largue. 

L  E  Général  fera  connoitre  l’aire  de  vent  oii  il  veut  que  Ion  gou¬ 
verne. 

L  e  Général  mettra  tout  de  fuite  le  cap  à  la  route  qu’il  aura  ordon¬ 
né  ,  le  Chef  de  file  de  la  fécondé  Divifion  manoeuvrera  pour  fe  pla¬ 
cer  par  le  travers  de  celui  de  la  première.  Tous  les  Vaiffeaux  viendront 
fuccefUvement  fe  mettre  dans  les  eaux  de  leurs  Chefs  de  file. 

I  I. 

VE f cadre  étant  en  ordre  de  marche  fur  deux  colonnes  vent  arriéré  ou  largue, 
la  faire  pajfer  à  l'ordre  de  marche  fur  deux  colonnes  au  plus  près  du  vent , 
Us  amures  à  f  ribord. 

L  E  VaifTeaude  la  tête  de  la  colonne  qui  cioit  etre  au  vent ,  tien¬ 
dra  tout  de  fuite  le  vent  ,  &  il  fera  fuivi  de  fa  colonne  qui  tiendrais 
vent  fuccefîïvement  dans  les  eaux.  Le  premier  V aiffeau  ae  1  autre  co¬ 
lonne  fe  ralliera  peu  à  peu  dans  le  vent ,  en  cherchant  à  prendre  le 
travers  du  premier  Vaiffeau  de  la  colonne  qui  reprend  fes  amures;  les 
Vaiffeaux  de  cette  colonne  fuivront  toujours  les  eaux  de  leurs  Chefs 
de  file. Si  leGénéral  veut  que  l’on  forme  les  deux  colonnes  en  prenant  les 
amures  à  bâbordjil  ajoutera  deux  coups  de  canon  au  fignal  des  pavillons. 

II. 

U Ef cadre  étant  en  ordre  démarché  fur  deux  colonnes  vent  arriéré  ou  largue, 
la  faire  pajfer  à  tordre  de  bataille  ,  les  amures  a  Jiribord. 

r  Le  Chef  de  file  de  la  colonne  qui  doit  former  1  avant-garde,viendra 
au  plus  près  du  vent,l*amure  à  ffribordou  a  Dabord,felcn  qu  il  aura  été 
ordonné,  &  les  Vaiffeaux  de  fa  colonne  viendront  fuccefîïvement  dans 
fes  eaux  ,  pour  y  tenir  le  vent  comme  lui.  ^ 

L’autre  colonne  continuera  à  courir  vent  arriéré  ou  largue  , 
jufqu’à  ce  que  ion  premier  Vaiffeau  foit  rendu  dans  les  eau  de  ta  co¬ 
lonne  qui  prend  fes  amures ,  alors  il  tiendra  le  plus  près  ,  oc  chaque 
Vaiffeau  de  cette  colonne  tiendra  fuccefîïvement  le  vent  dans  fes  eaux. 

Mais  l’Efcadre  rangée  fur  deux  colonnes  n’étant  largue  que  de  2, 
3,4,5,  6  &  7  aires  de  vent ,  le  Chef  de  file  de  la  colonne  qui  doit 
la  première  tenir  le  vent ,  obferverade  ne  tenir  le  vent ,  crue  quand  il 
relèvera  dans  la  ligne  du  plus  près  qu’il  va  prendre  *  le  \  aine  au  le  plus 
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fous  le  vent  de  l’autre  colonne  ;  le  Chef  de  file  de  cette  colonne  dimi¬ 
nuera  de  voiles  ,  jufqidà  ce  qu’il  puiffe  relever  dans  la  ligne  du  plus 
près  ,  le  Chef  de  file  de  la  colonne  au  vent  ;  alors  ces  deux  Vaiffeaux 
tiendront  en  même  teins  le  plus  près,  &  feront  fuivis  des  Vaiffeaux 
de  leurs  colonnes,  qui  fe  mettront  chacun  dans  les  eaux  de  leurs  Chefs 
de  file. 

S  i  le  Général  veut  faire  former  l’ordre  de  bataille  les  amures  à bâbord, 
il  ajoutera  deux  coups  de  canon  au  lignai  des  pavillons. 

,  ,  1 3- 

JJ  Ef cadre  étant  en  ordre  de  bataille  >  la  faire  paffer  à  V ordre  de  marche  fur 
deux  colonnes  vent  arriéré  ou  largue  ,  le  Général  fgaalera  tout  de  fuite 
J  aire  de  vêtit  ou  il  veut  qu'on  gouverne. 

Les  deux  V aideaux  qui  marchent  à  la  tête  de  leurs  colonnes  ,  arri¬ 
veront  en  même  tems  à  l’aire  de  vent  fignalé  ,  &  les  autres  Vaiffeaux 
fuivront  les  eaux  de  leurs  Chefs  de  file  ,  quife  placeront  par  le  travers 
l’un  de  l’autre  fur  la  perpendiculaire  de  la  route. 

i4. 

VEf cadre  étant  en  bataille ,  la  faire  paffer  à  tordre  de  front  fur  la  perpen - 

diculaire  du  vent. 

# 

Tous  les  Vaiffeaux  arriveront  enfembîe  vent  arriéré  pour  fe  ren¬ 
dre  fur  la  ligne  de  front.  Le  Vaiffeau  de  la  queue  de  l’Efcadre  ne  fera 
de  voiles  que  ce  qu’il  faut  pour  gouverner  ;  celui  de  la  tête  forçera  de 
voiles  jufqu’à  ce  qu’il  puiffe  relever  dans  la  perpendiculaire  du  vent  le 
Vaiffeau  de  la  queue;  tous  les  autres  fe  rangeront  fucceliivement  fur  1g. 
ligne  de  front. 

1 5‘ 

Faire  paffer  VEfcadre  de  tordre  de  front  fur  la  perpendiculaire  du  vent  à  l'or¬ 
dre  de  marche  fur  deux  colonnes  au  plus  pris  du  vent ,  les  amures  à 
fi  ribord. 

Tous  les  Vaiffeaux  viendront  en  même  tems  fur  la  perpendiculai¬ 
re  du  vent  du  bord  qui  aura  été  ordonné,  &  les  deux  Chefs  de  file  des 
deux  colonnes  viendront  en  même  tems  au  plus  près  du  vent,Ôdes  autres 
fe  rendront  luccefii  veulent  dans  leurs  eaux.  La  colonne  qui  fe  trouvera 
le  plus  en  avant  diminuera  de  voiles  jufqu’à  ce  que  les  Vaiffeaux  de 
celle  qui  eit  plus  en  arriéré ,  foient  par  le  travers  de  ceux  de  l’autre 
colonne. 
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S  I  le  Général  veut  faire  former  les  deux  colonnes  les  amures  à  bâ¬ 
bord  ,  il  ajoutera  deux  coups  de  canon  au  lignai  des  pavillons. 

16. 

Faire  paffer  tEfcadre  de  tordre  de  front  fur  la  perpendiculaire  du  vent ,  à 
tordre  de  bataille  les  amures  à  f  ribord. 

Tous  les  VaifTeaux  mettront  enfemble  le  cap  fur  la  perpendicu¬ 
laire  du- vent  du  bord  qui  fera  ordonné ,  6c  le  premier  Vailfeau  tiendra 
le  plus  près  du  vent,  6c  fera  fuivi  de  tous  les  VaifTeaux  de  TEfcadre 
qui  tiendront  le  plus  près  du  vent  fiiccefuvement  dans  Tes  eaux. 

S  1  le  Général  veut  que  l’on  forme  l’ordre  de  bataille  les  amures  à 
bâbord,  il  ajoutera  deux  coups  de  canon  au  lignai  des  pavillons. 

l7- 

Rétablir  t  ordre  démarché  au  plus  près  du  vent  fans  changer  les  amures ,  quand 
le  vent  vient  de  t arriéré. 

S  i  le  vent  adonne  d’un  ,  de  deux  ou  de  trois  rhumbs  feulement ,  le 
Chef  de  file  de  la  colonne  du  vent  viendra  au  lof  à  la  nouvelle  route, 
6c  fera  peu  de  voiles  :  le  Chef  de  file  de  l’autre  colonne  ne  viendra  au 
lof  qu’infenfiblement ,  &  en  arrondifi'ant ,  pour  fe  rendre  le  plutôt pof- 
fible  par  le  travers  du  Chef  de  file  de  la  colonne  du  vent  :  chaque  Vaif- 
feau  aura  attention  de  ne  pas  venir  au  vent  en  même  tems  que  fon  Chef 
de  file  ,  mais  il  commencera  par  parcourir  les  mêmes  eaux  que  lui , 
pour  pouvoir  fe  conferver  à  la  difiance  où  il  étoit  avant  le  changement 
de  vent. 

l8. 

Rétablir  tordre  de  marche  au  plus  près  du  vent  fans  changer  et  amures ,  lorf- 
que  le  vent  vient  beaucoup  de  t  arriéré. 

L  A  colonne  du  vent  mettra  en  panne;  tandis  que  celle  de  fous  le  vent 
revenant  tout  de  fuite  au  lof  de  la  moitié  du  nombre  de  rhumbs  dont  le 
vent  a  changé,  fe  dirigera  fur  le  largue  jufqu’à  ce  qu'elle  ait  amené  celle 
du  vent  dans  la  perpendiculaire  à  la  nouvelle  route,alors  elle  fe  rangera 
au  plus  près.  Dès  que  le  Chef  de  file  de  la  colonne  du  vent  aura  par 
fon  travers  celui  de  la  colonne  fous  lèvent,  il  fera  fervir  avec  fa  colon¬ 
ne.  Les  VaifTeaux  de  chaque  colonne  doivent  fuivre  les  eaux  de  leurs 
Chefs  de  file,  6c  fe  conformer  à  leurs  divers  mou  vemens. 

,  .  l9- 

Rétablir  tordre  de  marche  au  plus  près  du  vent  fans  changer  d'amures ,  lorfque 
le  vent  vient  de  t  avant  de  deux  ou  de  quatre  rhumbs  de  vent. 

Les  VaifTeaux  ayant  d’abord  obéi  au  vent  3  TEfcadre  mettra  en 
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panne  hors  les  deux  Chefs  de  Diyifion  qui  doivent  manoeuvrer  enfem- 
ble  pour  rétablir  l’ordre  le  plus  promptement  poflible. 

Dans  tout  changement  de  vent  de  cette  nature ,  quand  on  ne  vire 
pas  de  bord,  il  faut  que  chaque  Chef  de  file  arrive,  &  courre  de  telle 
forte  ,  qu’il  puiffe  relever  le  ferre  file  de  fa  colonne  dans  la  nouvelle 
route  du  plus  près  que  l’Efcadre  va  prendre. 

O  N  fçait  encore  cette  régie  générale  :  la  quantité  de  rhumbs  de  vent 
dont  il  faut  arriver  eft  déterminée ,  en  ôtant  de  huit  rhumbs  la  moitié  du 
nombre  des  rhumbs, dont  le  vent  eft  venu  de  l’avant. 

A  i  N  s  i ,  fi  le  vent  eft  venu  de  l’avant  de  deux  rhumbs  de  vent,l’Ef- 
cadre  ayant  d’abord  obéi  au  vent ,  &  mis  en  panne  ,  les  Chefs  de  file  ar¬ 
riveront  enfemble  de  fept  rhumbs,  relativement  à  la  nouvelle  route  du 
plus  près,  jufqu’à ce  que  chacun  d’eux  ait  mis  le  ferre  file  de  fa  co¬ 
lonne  dans  cette  même  ligne  du  plus  près. 

Pour  mettre  de  l’accord  dans  ce  mouvement,  à  mefure  que  cha¬ 
que  Vaiffeau  relèvera  fon  Chef  de  file  dans  la  ligne  du  plus  près,  il  ar¬ 
rivera  comme  lui ,  &  parviendra  en  même  tems  que  lui  fur  cette  ligne 
fur  laquelle  on  doit  fe  ranger.  Lorfque  le  Chef  de  file  de  la  colonne  fous 
le  vent  qui  doit  fervir  de  point  fixe  fera  à  fon  pofte ,  il  mettra  en  pan¬ 
ne  avec  ia  colonne.  , 

Dès  que  le  Chef  de  file  de  la  colonne  du  vent  aura  relevé  le  fer¬ 
re  file  de  fa  colonne  dans  la  ligne  du  plus  près,  il  forcera  de  voiles  avec 
fa  colonne,pour  fe  mettre  par  la  perpendiculaire  delà  route  que  va  faire 
l’Efcadre  ,  avec  celui  de  la  colonne  fous  le  vent  qui  fera  fervir  avec  fa 
colonne  ,  quand  celle  du  vent  fera  rendue  par  fon  travers. 

C  E  qui  eft  dit  à  l’égard  du  changement  de  vent  pour  deux  rhumbs, 
peut  être  appliqué  au  changement  de  vent  de  quatre  rhumbs, c’eftla  mê¬ 
me  manœuvre.  Si  le  vent  change  depuis  fix  rhumbs  jufqu’à  douze,  l’Ef¬ 
cadre  en  changeant  d’amures  ,  rétablira  l’ordre  comme  fi  le  vent  étoit 
venu  de  barrière  fur  ce  bord. 

S  ï  l’Efcadre  fe  trouvoit  en  bataille  lors  du  changement  de  vent, elle 
manœuvreroit  comme  une  colonne. 

20. 

T  air z  pajfer  le  General  au  centre  de  la  ligne ,  ou  s  il  étoit  au  centre ,  le  fai - 
re  pajfer  à  la  tête . 

Lorsque  le  Général  voudra  pafter  au  centre  de  la  ligne ,  les 
Vaifteaux  qui  devront  être  avant  lui  feront  un  peu  plus  de  voiles  en  lui 
paftanî  fous  le  vent,  &  laifleront  au  centre  la  place  qu’il  doit  occuper. 
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fi  au  contraire  étant  au  centre  de  la  ligne  il  veut  pafier  à  la  tête,  les 
vaifieaux  qui  feront  en  avant  de  lui ,  laifîeront  un  peu  arriver,  pour 
lui  donner  la  facilité  de  gagner  la  tête  de  la  ligne  en  leur  pafiant  au  vent; 
ceux  qui  étoient  derrière  lui  fe  ferreront  pour  occuper  la  place  qu’il 
abandonne. 

21. 


Faire  occuper  la*  tête  delà  ligne  par  un  VaiJJeau . 

22. 

Faire  occuper  la  queue  de  la  ligne  par  un  V liJJeaU. 

23. 

Faire  Jortir  un  VaiJJeau  de  la  ligne . 

24. 


Faire  remettre  un  VaiJJeau  à  fon  pojle. 

Dans  tous  ces  mouvemensdifierens,  les  Vaifieaux  de  l’Efcadre 
faciliteront  la  manœuvre  du  bâtiment  particulier,  foit  en  arrivant  un 
peu ,  foit  en  venant  au  lof  félon  les  circonfiances. 

25- 

Pour  faire  former  C ordre  de  marche  fur  une  ligne . 

2  6. 

Faire  virer  CE f cadre  vent  'devant  tout  en  même  tems. 

Tous  les  Vaifieaux  donneront  vent  devant  en  même  tems,  en 
obfervant  cependant  que  la  manœuvre  du  Vaifieau  immédiatement  de 
l’arriere,  foit  déterminée  ;  c’eft-à-dire ,  que  chaque  Vaifieau  ne  commen¬ 
cera  à  envoyer  queîorfque  celui  qui  le  fuit, aura  largué  l’écoute  de  fon 
petit  foc  ;  cette  feule  attention  fuffira  pour  ne  pas  s’aborder  réciproque¬ 
ment. 

Les  Vaifieaux  courront  ainfi  en  échiquier, en  fe  tenant  entr’eux  fur 
la  ligne  du  plus  près  du  bord  oppofé  à  celui  qu’ils  tiennent  actuellement* 
Si  les  vents  viennent  à  changer  de  l’avant  ou  de  l’arriéré,  les  Vaifieaux 
chercheront  toujours  à  fe  remettre  fur  cette  ligne  du  plus  près  fur  la¬ 
quelle  l’Efcadre  doit  fe  ranger  afin  de  fe  trouver  en  ligne  quand  on 
mettra  à  l’autre  bord. 

Lorsqu’on  revire  une  fécondé  fois  pour  fe  mettre  en  battailîe, 
chaque  Vailfeaujafin  d’éviter  les  abordages,  aura  attention  de  n  envoyer 
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que  lorfque  celui  qui  lui  refie  immédiatement  au  vent  aura  largué  l’écou* 
te  de  fon  peui  foc. 


Faire  virer  PEfcadre  vent  devant  par  la  contre-marche . 

L  E  VaifTeaude  la  tête  donnera  vent  devant  &  mettra  à  l’autre  bord, 
les  autres  viendront  virer  dans  fes  eaux.  L’expérience  ayant  appris  qu’-i 
en  ne  virant  que  lorfqu’on  découvre  la  bouteille  du  vent  du  Vaiffeau 
qui  précédé  ,  on  fe  trouve  trop  au  vent,  chaque  Vaiffeau  virera  dans 
les  eaux  de  fon  Chef  de  file,  &  même  plutôt  un  peu  fous  le  vent  qu’au 
vent ,  ce  qui  s’exécutera  ,  fi  chaque  Vaiffeau  étant  à  la  diftance  requife 
de  celui  qui  vire  ,  s’y  preni  de  borne  heure  pour  arriver  &  l’arrondir,' 
afin  d’avoir  le  tems  de  rapprocher  affès  le  vent  pour  envoyer  avant 
d’être  dans  fes  eaux  ,  &  avant  qu’il  foit  établi  au  nouveau  bord. 

S  i  l’Efcadre  efl  fur  deux  colonnes ,  le  Vaiffeau  de  la  tête  de  la  co¬ 
lonne  qui  fera  fous  le  vent,  donnera  le  premier  vent  devant ,  il  fera 
fuivi  de  fa  colonne  qui  virera  dans  fes  eaux  par  la  contre-marche. 

L  E  Chef  de  file  de  la  colonne  qui  efl  au  vent  virera  de  bord  ,  quand 
le  premier  Vaiffeau  de  celle  qui  a  viré ,  fera  encore  à  un  ou  deux  rhumbs 
de  vent ,  plus  ou  moins  fuivant  la  relation  des  viteffes  des  Vaiffeaux, 
de  l’arriéré  de  la  perpendiculaire  de  la  nouvelle  route  que  prend  l’Ef¬ 
cadre,  afin  de  pouvoir  fe  retrouver  par  fon  travers  apres  avoir  viré; 
il  fera  fuivi  des  Vaiffeaux  de  fa  colonne. 

18. 

Faire  virer  CEfcadre  vent  arriéré  tout  en  même  tems . 


Tous  les  Vaiffeaux  arriveront  en  même  tems  ,  ou  dumoins  aucun 
n’arrivera  &  ne  viendra  au  lof  fur  l’autre  bord,  que  celui  qui  le  fuit 
immédiatement  fous  le  vent  n’ait  commencé  fon  mouvement  ;  on  évi¬ 
tera  ainfi  de  s’aborder.  Ce  fera  par  conféquentle  dernier  Vaiffeau  de 
la  ligne  qui  commencera  le  mouvement. 

Les  Vaiffeaux  courront  ainfi  en  échiquier,  en  fe  tenant  entr’eux 
fur  la  ligne  du  plus  près  de  l’autre  bord  oppofé  à  celui  qu’ils  tiennent 
a&uellement. 


Faire  virer  VEfcadre  vent  arriéré  par  la  contre-marche. 


L  E  Vaiffeau  de  la  tête  arrivera  ,  &  prolongera  toute  la  ligne  para- 
lellement  fous  le  vent,  il  ne  reviendra  au  lof  que  quand  il  pourra  paf- 
fer  de  l’arriere  du  ferre  die  de  la  ligne,  tous  les  Vaiffeaux  arriveront 
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fucceffivement  dans  fes  eaux,  &  reviendront  au  lof  dans  les  eaux  de 
leurs  Chefs  de  file. 

S 1  l’Efcadre  efl  fiir  deux  colonnes  le  Chef  de  file  de  îa  colonne  fous 
le  vent  arrivera  de  maniéré  à  prolonger  paraleliement  fa  colonne  fmis 
le  vent,  &  il  ne  viendra  au  lof  que  quand  il  pourra  pa fier  de  Parriere 
de  fon  ferre  file,  il  fera  fuivi  de  fa  colonne  qui  fe  conformeraà  fa  ma¬ 
nœuvre.  Le  Chef  de  file  de  la  colonne  qui  efi:  au  vent  continuera  fa  bor¬ 
dée  &  arrivera  de  maniéré  à  fe  trouver  établi  ^  l’autre  bord  par  le  travers 
de  celui  de  la  colonne  qui  adéjà  viré  ;  il  prolongera  aufii  fa  colonne  pa- 
ralellement  fous  le  vent,&  ne  viendra  au  lof  que  quand  il  aura  dépafie 
fcn  ferre  nie;  il  fera  fuivi  de  fa  colonne  qui  fe  conformera  à  fa  ma¬ 
nœuvre. 


î°-. 

Faire  arriver  toute  l'Efcadre  à  un  aire  de  vent  indique* 


L  E  lignai  d’aire  de  vent  pourra  paroître  en  même  tems  ,  ou  bien 
fui  vra  immédiatement  apres  ;  chaque  VaifTeau  n’arrivera  qu’après  que 
le  VaifTeau  qui  le  fuit  immédiatement ,  aura  commencé  fa  manœuvre. 


,  J1- 

Faire  tenir  le  plus,  près  du  vent  a  CEfcadre  tout  en  mime  tems,  Us  amures 

à  jlribord. 


Tous  les  Va  idéaux  viendrontau  lof  en  même  tems, ou  dumoins,its 
ne  viendront  au  vent,  qua  lorfque  la  manœuvre  de  celui  qui  eft  au 
vent  fera  commenc.  e  Si  le  G  néral  veut  faire  tenir  le  plus  près  du  vent 
les  amures  àbâborü  ajoutera  un  coup  de  canon  au  fignal  des  pavil¬ 
lons. 

Faire  tenir  h  venta  toute  ÜEfcaJre  en  même  temstd  un  aire  de  vent  indiqué . 

L  e  fignal  d’aire  de  vent  pourra  paroître  en  même  temî,  ou  bien  il 
fuivra  immédiatement  après. 


ib 


Faire  tenir  U  plus  près  du  vent  par  un  mouvement  fuccejjif ,  les  amures 

à  jlribord . 


T  o  u  s  les  VaifTeaux  viendront  fuccefîlvement  au  plus  près  du  vent 
dans  les  eaux  de  leurs  Chef»  de  nie. 

Ci} 


2.0 
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S  i  le  Général  veut  faire  tenir  le  plus  près  les  amures  à  bâbord  ,  il 
ajoutera  un  coup  de  canon  au  fignal  des  pavillons. 

34. 

Faire  tenir  le  vent  par  un  mouvement  fuccejjîf  a  un  aire  de  vent  indique. 


L  E  fignal  d’aire  de  vent  pourra  paroître  en  même  tems,  ou  bien  il 
fuivra  immédiatement  après. 

35- 

Faire  chajfer  toute  F Ef cadre  a  la  route  qii  elle  faifoit  avant  le  fignal. 

.36. 

Faire  chajfer  un  Vaifcau  a  un  aire  de  vent  indiqué. 


L  £  fignal  d’aire  de  vent  pourra  paroître  en  même  tems  ,  ou  bien  il 
fuivra  immédiatement  après. 

37-  . 

Un  ou  plufeurs  Vaijfeaux  chajfant  à  un  aire  de  vent  indiqué les  faire  chafi 
fer  à  un  nombre  de  lieues  fixées  par  un  fignal  purement  numéraire. 

L  E  fignal  purement  numéraire  ne  fera  jamais  employé  que  pour  fi- 
gnaler  un  nombre  quelconque. 

Afin  d’éviter  la  confufiôn  dans  la  multiplicité  des  pavillons ,  ce 
fignal  ne  parcîtra  jamais  en  même  tems  que  le  fignal  de  chaffe  ,  mais  il 
fera  fait  à  celui  qui  aura  déjà  reçu  l’ordre  de  chafier. 

38. 

Faire  chajfer  un  Vaijfeau  en  avant  de  t Ef cadre ^  a  un  nombre  de  lieues  fixées 
par  un  fignal  purement  numéraire. 

L  E  fignal  purement  numéraire  paroîtra  immédiatement  après. 

39. 

Faire  chajfer  CEfcadre  en  fie  difpzrfant ,  pour  découvrir  une  plus  gran¬ 
de  étendue. 

Les  Vaiffeaux  viendront  fur  la  droite  &c  fur  la  gauche  du  Général, 
mais  aucun  d’eux  ne  le  perdra  de  vue. 

40. 


Faire  rallier  les  V aijfeaux. 

T  ou  tes  les  fois  que  le  Général  ajoutera  un  ou  plufieurs  coups  de 
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canon ,  ce  fera  pour  fe  rallier  abfolument.  j 

+  1- 

Ordre,  aux  Bdtlmens  qui  Jïgnalent  des  voiles  de  chajfer . 

42'* 

Défendre  aux  Bàtimens  chajfeurs  de  perdre  F Ef cadre',  de  vue .  1 

43  * 

Faire  chajfer  un  Vaijfcau  à  toute  vue  au  vent  de  CEf cadre,  pour  ne  fe  ] 
rallier  qu  à  la  nuit . 


L  E  Vailïeau  à  qui  on  aura  fait  ce  lignai  de  chafle  ,  n’attendra  pas 
pour  fe  rallier  qu'on  lui  en  fafle  le  fignai  ;  il  doit  lever  la  chalTe  affès 
tôt  pour  être  rallié  à  la  nuit. 

44* 

Faire  chajfer  un  Vaijfeau  à  toute  vue  fous  le  vent  de  C  EJ cadre  ,  pour  nt 
fe  rallier  quà  la  nuit. 

L  E  VailTeau  à  qui  on  fera  ce  lignai ,  lèvera  la  chalTe  allés  tôt  pGur 
pouvoir  être  rallié  à  la  nuit. 

45- 

Faire  chajfer  un  Vaijfeau  a  toute  vue  de  V avant  de  l' Ef cadre  ,  pour  ne  fe 
rallier  qu  a  la  nuit. 


L  E  VailTeau  à  qui  on  fera  ce  lignai ,  diminuera  de  voiles ,  de  manié¬ 
ré  que  i’Efcadre  l’ait  rallié  à  la  nuit. 

Ordre  aux  Vaijfeaux  chajfeurs  de  faire  les  finaux  de  reconnoiffance  à  ceux 
qu'ils  découvrent. 


47- 

Ordre  aux  Vaijfeaux  chajfeurs  d'attaquer  V Ennemi» 

48. 

Permettre  aux  VaiJJeaux  de  continuer  la  chajfe. 

49- 

Faire  branle-bas  dans  tous  les  Vaijfeaux  ,  ou  s'ils  étoient  faits ,  les  rétablir * 

5°- 

Se  préparer  au  combat . 


J 
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5 r* 

Faire  commencer  le  combat , 


Z, 


Faire  foutenir  un  Faijfeau  qui  combat 

Sî- 

Faire  tirer  à  boulet  fur  un  Faijfeau . 

.54* 

Faire  donner  dans  une  Flotte . 

55- 

/aire  amariner  les  prifes • 

56- 

Faire  conferver  les  prifes, 

57- 

/aire  brûler  une  prife, 

S  8. 

/aire  efeorter  une  prife  par  un  Faijfeau • 

59- 

Faire  traverfer  les  Ennemis, 

Go, 

Faire  pourfuivre  les  Ennemis , 

Gi, 

Ordre  aune  Frégate  cC aborder  un  Faijfeau  de  VE f cadre  %pour  lui  donnet 

du  monde. 

L  E  Bâtiment  qui  recevra  cet  ordre  ,  manœuvrera  le  plus  prompte- 
ment  &  le  plus  efficacement  poffible. 

Gz 

Faire  cejfçr  le  combat . 

^  5  • 

Faire  forcer  de  voiles  à  toute  VEfcadre . 

S  ï  en  faifant  ce  lignai ,  le  Général  met  la  flamme  particulière  d*un 
V  ai  fléau  x  le  lignai  ne  regardera  que  lui  feul. 
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64. 

Faire  diminuer  de  voiles  à  toute  CEfcadre, 

S  1  le  Général  met  la  flamme  particulière  d’un  VaifTeau,  le  lignai 
ne  regardera  que  lui  feul. 

^5* 

Faire  mettre  en  panne  les  amures  à  fi  ribord, 

S  I  le  Général  veut  faire  mettre  en  panne  les  amures  à  bâbord,  il 
ajoutera  un  coup  de  canon  au  fignal. 

66, 

Pour  avertir  de  faire  fervir  dans  toutes  les  occajîons , 

&7: 

Faire  prendre  un  ris  dans  Us  huniers  à  toute  CEfcadre,  ou  le  faire  larguer 

s'il  étoit-pris . 

S  i  les  deux  ris  étoient  pris,  &  que  le  Général  n’en  voulut  faire 
larguer  qu’un ,  le  même  fignal  ferviroit. 

68. 

Faire  prendre  tous  les  ris  dans  les  huniers  ,  ou  s'ils  étoient  pris  %  les 
faire  larguer  tous . 

69. 

Faire  ferrer  le  petit  hunier  a  toute  CE  fie  a  dre  ,  ou  U  faire  border  s'il  et  oit  ferré, 

7°- 

Faire  ferrer  Us  huniers  à  toute  CE ficaire  ,  ou  Us  faire  border  s'ils  étaient  ferres, 

71- 

Faire  mettre  à  la  cape  Us  amures  à  firibord . 

S  1  le  Général  veut  faire  mettre  à  la  cape  les  amures  à  bâbord,  il 
ajoutera  deux  coups  de  canon  au  fignal. 

L  A  cape  fera  à  lamifaine  &  à  l’artimon.  Si  les  Vaiffeaux  fatiguent 
trop  à  cette  cape ,  ils  mettront  à  la  grande  voile  d’étay, 

7i. 

Faire  ferrer  la  ligne . 

7b 

Faire  rapprocher  Us  Colonnes,  • 


-  - 
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.74- 

Faire  éloigner  les  colonnes . 

75- 

Avenir  que  le  Général  rend  fa  manœuvre  indépendante • 

7é-  . 

Avertir  que  le  Général  confervera  pendant  la  mtit  ,  toute  la  voilure  quil  a 
au  moment  du  fgnal. 

77- 

Avertir  que  le  Général  confervera  toute  la  voilure  qu'il  a  au  moment  du  f» 
gnal ,  Ji  la  brume  gagne. 

Les  Vaiffeaux  ferreront  la  ligne  le  plus  qu’ils  pourront,  pour  ne 
pas  rilquer  de  lé  féparer. 

78- 

Avertir  que  le  Général  manœuvrera  la  nuit  fans  faire  de  Jignau  r. 
Tous  les  Vaiffeaux  auront  l’attention  la  plus  grande  à  fe  bi°n 
conferver  à  leur  polie ,  afin  dé  pouvoir  exafrement  fuivre  pendant  la 
nuit ,  les  différentes  manœuvres  qui  pourront  être  faites. 

.79-  ,  , 

Faire  feavoir  à  un  Vaijfeau  qu'il  nef  pas  à  fon pofle  ,  ou  qu'il na  pas 
toute  la  voile  qu'il  pouiroit  porter • 

8  o. 

Faire  venir  tous  les  Vaiffeaux  à  l'ordre  à  bord  du  Général,  J 

8 1. 

Faire  paffer  un  Vaijfeau  à  pouppe  du  Général , 

82. 

Faire  venir  à  bord  du  Général  les  Commandans  des  Vaiffeaux  &  des 
Frégates .  Si  le  Général  met  la  famme  particulière  d'un  Vaijfeau ,  Cor dre 
ne  regardera  que  lui  feul . 

83 

Avertir  qii  on  va  relâcher }  &  chercher  un  mouillage, 

^4-  ?  -  Uu— J 

Entrer  par  rang  d'ancienneté. 

85- 

Faire  mouiller  toute  VEfcadrc .  - 

Faire 
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86. 

Faire  mouiller  avec  une  petite  ancre . 

87. 

Faire  a  four  cher  avec  une  grojfe  ancre. 

88. 

1  Faire  ajfourcher  avec  une  petite  ancre . 

89- 

Faire  mouiller  fur  deux  colonnes . 

9°- 

Faire  mouiller  fur  une  ligne. 

91. 

Faire  mouiller  avec  une  petite  ancre  fans  ferrer  de  voiles* 

91. 

Faire  dire  la  Priere ,  la  Meffe ,  les  Vêpres  en  même  tems  à  bord  de  tous  les 
Vaijfeaux  de  CEf cadre. 

93; 

Faire  prendre  les  repas  en  même  tems  à  tous  les  Equipages  ,  dans  tous  les 
Vaijfeaux  de  VEfcadre . 

94. 

divertir  que  le  Général  fera  des  fauffes  routes  pendant  la  nuit ,  &  qu'il 

va  Us  dicler. 

L  e  Général  indiquera  d’abord  par  un  lignai  purement  numéraire, 
l’heure  à  laquelle  il  voudra  qu’on  les  commence,  d’ailleurs  l’inlîant 
précis  de  les  commencer  fera  défigné  par  l’envoi  de  quelques  fufées 
qui  ne  feront  pas  répétées.  Auffitôt  tous  les  Vailfeaux  tourneront  une 
horloge ,  &  mettront  en  même  tems  le  cap  à  la  route  ordonnée ,  &  y 
courront  autant  de  demi  heures  que  le  Général  l’aura  préfcrit  par  fon 
fignal.  Les  Vailfeaux  fe  tiendront  aulîi  près  les  uns  des  autres  qu’il 
leur  fera  polfible ,  &  cacheront  foigneufement  leurs  feux  ,  ne  devant 
y  avoir  que  celui  de  l’habkacle  qui  loit  allumé. 

95- 

Envoyer  les  Canots  &  Chaloupes  à  un  Vaijfeau  incommodé. 

S  1  c’ell  un  vailfeau  incendié,  les  Vailfeaux  n’attendront  pas  l’or¬ 
dre  du  Général  pour  envoyer  leurs  Canots  6c  Chaloupes  porter  du. 
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fe cours  au  VaifTeau ,  ou  pour  fauver  les  Équipages,  s’il  n’y  a  pas  moyen 
de  conferver  le  Vailfeau. 

96. 

Envoyer  les  Canots  &  les  Chaloupes  remorquer  un  Vaijfean  qui  ejl  trop 
près  d'une  Cête  ou  ctun  danger. 

97- 

Avertir  un  Vaiffeau  incommodité  VEfcadre  réglera  fa  voilure  fur  lafienne 

98. 

Accorder  une  demande. 


99- 

Refufer  une  demande. 

100. 

Pour  faire  fonder. 

S  T  ce  ligna!  regarde  toute  PEfcadre ,  il  fera  précédé  de  celui  de 
mettre  en  panne.  Mais  s’il  ne  regarde  qu  un  feul  \  ai-ffeau  ,  le  refte  de 
FEfcadre  continuera  fa  route. 

Quand  on  aura  trouvé  le  fond  ,  on  le  fera  connoitre  par  un 
fignal  purement  numéraire. 

Signaux  des  Vaijfeaux  particuliers  au  Général. 

101. 

Demander  a  continuer  la  chajfe. 

IOl. 

Paire  connoître  qiion  a  efpirance  de  joindre  le  Faijfeau  chaffé. 

IO4. 

Avenir  que  ton  peut  attaquer  Vennemi  avec  avantage. 

I06. 

Avertir  que  ton  ef  en  état  de  combattre. 

I08. 

Avertir  que  Von  ef  abfolument  hors  d  état  de  combattre * 

I  IO. 

Paire  fgnal  dé in  commodité. 

Si  on  a  befoin  d’un  fecours  prelfant ,  on  tirera  plufieurs  coups  dt 
-  canon. 
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L  e  s  Vaiffeaux  les  plus  à  portée ,  enverront  tout  de  fuite  leurs  ca- 
nots  èc  chaloupes  au  Vaiileau  incommodé. 

III. 

Avertir  quon  a  um  voie  deau. 

III. 

Accident  qui  peut  fe  réparer  a  la  mtr. 

Accident  qui  ne  peut  Je  réparer  a  la  mer. 

lié. 

'  Avertir  que  C accident  ejl  repaie. 

1 1 8. 

Demander  à  relâcher. 

I  lO. 

Demander  à  être  accompagné  par  un  Vaijfcatu 

III. 

Demander  des  Calfats, 

121. 

Demander  des  Charpentiers» 

H4. 

Demander  des  Voiliers, 

I  lé. 

Demander  les  Canots  &  les  Chaloupes. 

iiS. 

Demander  à  parler  au  Général x  ou  à  un  autre  Vaifeau.  ^ 

Alors  il|  faut  mettre  ùl  flamme  particulière. 

13  e* 

Avertir  que  l'on  découvre  des  voiles. 

ON  Égalera  immédiatement  après, l’aire  de  vent  oit  on  ^  découve, 
&  peu  Je  tems  après  on  fignalera  leur  nombre  par  un  tgna  p, 
numéraire  ,  quand  même  tî  n'y  auroit  qu’un  feul  Battment. 

Avertir  ep»  Us  V^aux  Vol  découvre  font  faneurs  et  forces  à 
celles  de  l£ fendre.  .  . 

Dit 
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131. 

Avertir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  inférieurs  en  forces  à 
celles  de  VEfcadre. 

J  .  M4; 

Avertir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  fupérieurs  en  forces  à 
celles  des  Vaijfeaux  chajfeurs, 

13  6. 

Avertir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  inférieurs  en  forces  a 
celles  des  Vaijfeaux  chajfeurs. 

1 3  8. 

Avertir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  ennemis , 

X40. 

Avertir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  fufpecls, 

I4I. 

Avertir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  neutres, 

I4X. 

Avenir  que  les  Vaijfeaux  que  Von  découvre  font  François • 

I44- 

Avertir  que  Von  découvre  la  terre. 

O  K  fignalera  immédiatement  après ,  l’aire  de  vent  ou  elle  refie, 

146. 

Avertir  que  Von  découvre  un  danger. 

O  N  fignalera  immédiatement  après  l’aire  de  vent  où  il  refie. 

148. 

Faire  f avoir  que  Von  a  trouvé  fond. 

O  N  fignalera  immédiatement  après  le  nombre  de  brafïes  par  un  li¬ 
gnai  purement  numéraire. 

I50. 

Faire  f  avoir  qu'on  ne  peut  pas  exécuter  V or  dre  du  Général , 

Ï5I. 

Avertir  qu'on  a  pas  bien  dijlingué  le  fignal  du  Général. 
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IO3. 

Faire  mettre  Us  canots  a  la  mer » 

IO5. 

Faire  mettre  Us  Chaloupes  à  la  mer. 

IO7. 

Faire  mettre  Us  Canots  &  chaloupes  à  la  mer. 

IO^. 

Faire  embarquer  les  Canots. 

1 1 3* 

Faire  embarquer  Us  Canots  6*  Us  Chaloupés . 

11 5- 

Faire  conjeryer  les  Canots  &  Chaloupes  a  la  traîne. 

1*7- 

Faire  embarquer  les  Chaloupes  ,  &  conferver  Us  Canots  à  la  traîne. 

I  19. 

Faire  venir  les  Chaloupes  à  bord  du  General . 

II  J. 

Faire  venir  les  Chaloupes  armées  a  bord  du  General. 

*M; 

Faire  venir  les  canots  a  bord  du  General. 

izy. 

Faire  venir  les  Canots  &  Chaloupes  armées  à  bord  du  Général. 

Il  9. 

Envoyer  Us  Bdtimens  à  rames  directement  ou  ils  peuvent  être  nécejfaires. 

133» 

Envoyer  Us  Canots  &  Chaloupes  armées  directement  ou  elles  peuvent 
être  né  affaires. 

ny 

Envoyer  faire  de  Veau 

1  î.7- 

Envoyer  faire  du  boiU 

1 59- 

Fairt  revenir  promptement  les  ChaLoupes  qui  ont  etc  faire  de  Veau  ou  du  bois. 
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143. 

Faire  revenir  promptement  les  Chaloupes  &  les  Canots  qui  font  à  terre . 

*45- 

Faire  embarquer  dans  les  chaloupes  des  grelins  ,  &  des  petites  ancres . 

*47- . 

^ yer/ir  les  Vaiffeaux  de  fe  tenir  prêts  à  appareiller 9 

ï49. 

Faire  défafourcher  les  Vaijfeaux » 

*5  3; 

Faire  virer  a  pic . 

155. 

i'Vzzre  appareiller  VEfcadre  en  abattant  fur  fi ribord. 

S  I  le  Général  veut  faire  abattre  fur  bâbord,  il  ajoutera  un  coup 
de  canon  au  lignai. 

, .  M7- 

Faire  appareiller  fur  un  croupia ,  &  abattre  fur  firibord. 

S  i  le  Général  veut  faire  abattre  fur  bâbord,  il  ajoutera  un  coup  de 
canon  au  fignal. 

M9- 

Faire  filer  les  cables  par  le  bout ,  &  laiffer  une  bouée  fur  le  bout  des  cables . 

1 6 1 . 

Faire  couper  les  cables ,  &  laijfer  une  bouée  fur  le  bout  des  cables . 

l6l. 

Faire  appareiller  un  Vaijfeau  mal  mouillé ,  pour  lui  faire  prendre  un 
meilleur  mouillage. 

163. 

Avertir  les  Vaiffeaux  de  fe  tenir  prêts  à  s'entraverfeu 

164. 

Faire  entraverfer  les  Vaijfeaux . 

165.  . 

Demander  à  un  Vaijfeau  la  latitude  qu'il  a  ohferves* 
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1 66. 

Demander  à  un  Vaiftau  fa  longitude  eftimée. 

\6j. 

Demander  à  un  Vaiffeau  la  variation  obfervée  la  veille. 

168. 

Demander  à  un  Vaiffeau  la  variation  obfervée  le  jour  meme. 

Dans  tous  ces  cas,  le  Vaiffeau  à  qui  on  fera  cette  demande  s 
répondra  par  le  fignal  purement  numéraire. 

169. 

Faire  l'exercice  du  canon  dans  tous  les  Vaiffeaux. 

170. 

Faire  l'exercice  du  fujil  dans  tous  les  Vaiffeaux 

}71- 

Faire  V exercice  du  fufil  a  feu. 

i7z. 

Faire  tirer  les  Soldats  au  blanc. 

Défendre  toute  communication  avec  les  V ïijfeaux  etrangers . 

I74- 

Défendre  toute  communication  avec  la  terre. 

17  5;  . 

Rendre  libre  la  communication  avec  La  terre. 

1?6- 

Faire  régler  l'eau  dans  tous  les  V aijfcaux. 
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